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AFFICHE/POSTER 

La distribution variable des isotypes des 
parvalbumines dans les muscles de 

barbeau pose la question de 
leur rôle physiologique1 

par 
F. H U RI AUX', B. FOCANT' e t P. VANDEWALLE1 

The variable distribution of parvalbumin isotypes in the barbel muscles asks the 
question about their physiological function 

Les parva lbumines constituent une famill e de protéines homologues, loca li sées 
dans le sarcopl asme des fibres musc ul aires des Vertébrés. Ce sont des protéines ac ides, 
de fa ible poids mo lécul a ire(± 12kD), the rmostables et dont la caracté ri stique princ ipale 
est une haute affinité pour le calcium (2 ions/ mole). Elles pourraient faciliter la re laxa­
tion musculaire, spéc ia lement dans le cas des muscles ra pides des Vertébrés à sang 
fro id, en accélé rant le transfert du calc ium des myofibrill es vers le réticulum sarcoplas­
mique. Elles se rencontrent, en effet, en quantité importante (0 ,3 mM/kg de po ids frai s) 
dans les musc les bl ancs (à contracti on rapide) des poissons où elles ex istent éga lement 
sous plusieurs isotypes séparables par é lectrophorèse. Ces composants polymorphes 
apparai ssent quantitativement et qu alitativement caracté ri stiques du type musc ul aire et 
de l 'espèce animale envisagés . Toutefo is, le rô le propre de chacun d 'entre-eux dans le 
processus d 'acti vati on de la re laxati on musculaire reste à ce jour inconnu. 

Le barbeau flu viatile, Barbus barbus (Lt NNAEUS, 1758) constitue un matériel de 
choix pour une étude biochimique comparée des isotypes des parvalbumines : le muscle 
blanc du tronc possède, en effet, troi s isotypes (PA Il , PA III et PA IV ), ai sément iden­
tifi ables et quantifiables. Nous avons suivi l'évo lution de la stoechi ométri e de ces trois 
formes au cours du déve loppement du barbeau, de !'oeuf jusqu ' à l ' ad ulte , grâce au 
maté ri e l di sponible dans les install ati ons ex périmenta les de l 'U ni ve rsité de Liège 
(LPDA/CERER - Tihange). L'ensemble des parva lbumines a été iso lé par centrifuga­
tion , à partir d ' un broyat de ti ssu fra is conservé à - 18 °C, dans une so lution tampon 
glycérinée de pH 7,5. La technique d 'électrophorèse sur gel de polyacrylamide à pH 8,6 
et 10 % de glycérine a permi s la séparation des d iffë rents isotypes en tirant profit de la 
charge é lectrique é levée mais distincte de chacun de ceux-c i. 

ous avons sui vi l 'évolution de la concentration re lati ve de chaque isotype des 
parva lbumines , en fonction de l' âge du poisson, de la fécondati on jusqu 'à 64 jours, âge 
auquel con-espond une longueur standard de 2,4 cm (fig. la), ensuite en fon cti on de sa 
taill e, de 2,4 cm jusqu ' à 20 cm (fig. lb ). La PA II est le premier isotype synthéti sé dans 
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le barbeau : il est détectable 4-5 jours après la féco ndati on ( 12-36 he ures après ] 'éclo­
sion) en même temps que la stri ation typ ique des myofibrill es. Sa teneur augmente rapi ­
dement jusqu 'à 4 se ma ines pui s d iminue . La PA IV apparaît après 5-10 jours e t sa 
tene ur augmente lentement. La PA Ill es t à pe ine di scernable deux mo is après la féco n­
da ti on. L 'examen des musc les d ' indi vidus de taill es plus grandes confirme le ra lenti sse­
ment réguli er de la synthèse de PA li ; il ré vè le, d'autre part , une augmentati on rapide 
de la synthèse de PA IV et plus lente de la synthèse de PA III jusq u ' à 8- 10 cm . La stoe­
chi ométrie des troi s isotypes évo lue progress ivement vers le schéma adult e, ca ractérisé 
par une très ne tte prédomin ance de la PA IV . To utefo is, chez le barbeau adulte , la 
concentrati on de chac une de ces tro is fo rmes n 'est pas constante clans toute la longue ur 
du musc le du tronc : e ll e diminue réguli èrement de la tê te vers la queue; clans la pa11ie 
postérie ure. se ule la PA IV pe ut être observée en quantité s igni ficati ve . Cette di versité 
clans la d istribution des isotypes des parva lbumines n 'es t pas limitée, chez le barbeau, 
au muscle b lanc d u tronc ; les musc les bl ancs de la tête de ce po isson possède nt un iso­
type suppléme nta ire (so it : PA 1, Il , Ill , IV ) tandi s que le musc le rouge superfi c ie l du 
tronc (à contraction lente), s itué au ni vea u de la li gne latéra le, présente les isotypes I e t 
IV, mais en quantité plus fa ible. Quant au musc le card iaque , il semble dé po urvu de 
toute parvalbumine. 
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Fig. 1. Evolut ion de la dis1ribution des isolypes des parva lbum ines dans le muscle du tronc de barbeau, 
au cours du développement. 
a: de la fécondation jusq u"it 64 jours (longueur s1anda rd de 2.4 cm), 
b : de 2,4 à 20 cm. 0 , PA Il ; v'. PA Ill : 0 , PA IV. 

Fig. l. E1·0 /1uio 11 of 1he parvalh11111i11 isonpe clis1rih1uio11 i11 barhel 1runk 11111scle d11ri11g 1he 
clel'e!op111e111 . 
a :Ji-0111 1he fenili:c11io1111111i/ 64 clays (s1a11clarcl le11g1h o(2.4 cm). 
h : Ji-om 2 . ./ 10 20 cm. □ . PA Il . 17. PA Ill : 0 , PA IV. 

La di vers ité quantitative e t qua litati ve des isotypes des parval bumines de bar­
bea u, obse rvée auss i bi e n a u cours d u déve lo ppe me nt qu ' au ni veau de diffé re nts 
muscles chez l' adulte, se révèle phys io log iquement très inté ressante. Comme l'ex pres­
s ion des parvalbumines sembl e contrô lée par ! 'acti vité des unités motrices, to ute di stri ­
bu tion peut re fl é ter l'état d ' innervation d u musc le à un stade de croi ssance o u à une 
loca lisation préc ise e t par conséquent ses potentia lités contractil es. L ' hypothèse que ces 
ca lc i-proté ines sont susceptibles de module r la re laxati on musc ul aire pose, de plus, la 
qu esti on du rô le phys io log ique propre de c hac un des isotypes . Les parva lbumines 
n 'appara issent qu 'après l'éclosion , alors que les myofibrilles sont bi en structurées e t 
que le po isson comme nce à répondre à des stimuli extéri eurs. La PA II se présente 
comme la principa le form e embryonnaire e t larva ire et la PA IV comme la princ ipa le 
forme adulte . On pe ut donc supposer q ue ces deux isotypes o ffrent des potenti alités 
phys iolog iques diffé re ntes. adaptées à ! ' ac ti vit é musc ula ire spéc ifique aux différents 
stades de la cro issance du barbea u. ous tentons actue llement de confirmer ces re la­
tions par une étude simil aire au ni veau du déve loppement d 'autres espèces de po issons 
e t par un exame n détaillé des paramètres biochimiques de chaque isotype iso lé. 
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